
LOISIA 

 
Localisation 

À l’intersection de la route de Saint-Amour et de la rue de la mairie, à l’entrée méridionale du village 

 

Clichés 

Auteur des clichés : Jean-Daniel MICHEL 

 

Sources d’archives 

Archives départementales du Jura, R 562  

Presse : La Croix du Jura, 25 juin 1922. 

 

 

 
 

Description 

Gros œuvre : Façade (côté sud) : monument exécuté en grès des Vosges, colonne en pierre blanche demi- 

dure de Lavoux (86), cylindrique et cannelée avec deux branches de laurier entourant une croix 

(initialement), le tout sculpté dans la masse. La colonne est surmontée d’un chapiteau carré sur lequel est 

scellée une statue de Jeanne d’Arc en fonte de fer bronzée. Sur le socle en pierre grise est sculptée une croix 

de guerre. Le tout repose sur une dalle en pierre rouge formant une marche. 

Éléments décoratifs : croix latine au sommet de la colonne (initialement) 

Symbolique religieuse : statue de sainte Jeanne d’Arc, et croix latine au sommet de la colonne 

Entourage : grille 

 

 



 

 
 

Inscription 

Sur la façade : LOISIA A SES ENFANTS MORTS POUR LA FRANCE 1914-1918 

Face occidentale : plaque en marbre noir sur laquelle sont gravés 10 noms en lettres dorées. 

Face orientale : plaque en marbre noir sur laquelle sont gravés 10 noms en lettres dorées. 

 

Signature sur le monument  

Oui, de l’entreprise 



 

 
 

Auteurs 

entreprise : Ateliers Saint-Joseph de Buxy (Saône-&-Loire) 

 

Historique de la réalisation 

23 mars 1920 : Le conseil municipal envisage un projet de monument plus cher que prévu précédemment. 

2 mai 1920 : Le conseil approuve le projet présenté par les Ateliers Saint-Joseph de Buxy (Saône-et-Loire) 

(modèle n° 649 des Ateliers, dessiné par M. Dugas de la Boissonny, artiste célèbre) s’élevant à 14 000 F 

plus frais de terrassement et de transport. Le conseil décide que la dépense sera couverte par : 1) un emprunt 

de 7 000 F au Crédit foncier de France ; 2) une souscription de 1 462,35 F ; 3) un emprunt de 4 000 F à un 

particulier, remboursable par la vente d’une coupe de bois. 

13 juin 1920 : Le conseil municipal approuve le devis du monument proposé par Vachet, directeur des 

Ateliers Saint-Joseph de Buxy. 

30 juin 1920 : La commission spéciale des monuments commémoratifs des morts de la Grande guerre 

refuse le projet ; le rapporteur est Lebrun, maire de Lons : « Projet mesquin, mièvre qui produira peu 

d’effet. On conseille à la commune de chercher quelque chose de plus simple. ». Il est bien spécifié par la 

préfecture que le projet ne doit pas comporter de croix religieuse puisque le monument n'est pas dans un 

cimetière. 

19 octobre 1920 : Le maire écrit au préfet et lui adresse un courrier des Ateliers Saint-Joseph qui refusent 

de modifier leur modèle. De plus il insiste pour que le projet présenté soit accepté car c’est le vœu unanime 

des soldats démobilisés. 

25 octobre 1920 : Le préfet annonce au maire qu’il va soumettre une nouvelle fois le projet de Loisia à la 

commission artistique avec les explications de la municipalité. 

novembre 1920 : Le projet initial est finalement accepté par la commission.  

13 décembre 1920 : Décret du Président de la République qui autorise la construction du monument 

conformément à la délibération du 13 juin 1920. 

3 février 1921 : Rapport de l’agent voyer du canton de Beaufort qui est favorable au lieu d’érection ; il 

prévoit des travaux de terrassement et la construction d’une murette d’entourage avec grille en fer d’environ 

2 000 F. 

26 février 1921 : Arrêté préfectoral qui autorise Loisia à emprunter 7 000 F au Crédit foncier de France 

remboursable sur 30 ans à partir de 1922 au taux de 6,95% au moyen d’une imposition extraordinaire de 

29,10 centimes. 

11 juin 1922 : Inauguration du monument aux morts de Loisia, en présence du chanoine Dupuis, aumônier 

de Châtel, de l’adjoint au maire Micholet (« avec une note chrétienne très accentuée », écrit La Croix du 

Jura) et du conseil municipal.  

 



Financement 

Coût des travaux : coût total : 14 000 F  

Part communale : un emprunt de 7 000 F au Crédit Foncier de France sur 30 ans et un emprunt de 4 000 F 

à un particulier remboursable par la vente d’une coupe de bois 

Souscription communale : 1 462,35 F 

Subvention de l’État : ? 

 

Conflits commémorés 

Défunts 

1914-1919 : 20 morts pour la France 

1939-1945 : Plaque en marbre blanc rappelant les noms de 4 habitants morts en déportation 

Population de la commune 

1911 : 429 habitants 

1921 : 402 habitants  

 

Autres traces mémorielles 

Église : ? 

Cimetière : ? 

École : ? 

Différences entre les listes répertoriées dans des lieux différents : 

 

Modifications au monument, à son entourage 

La croix au sommet de la colonne a été enlevée à une date inconnue. 

 

Mesures de protection 

non 

 


